
10 Lei véritis

les jeunes, les cilices, tou» les instru*

mena sanglans de la pénitence ré-

duisaient leurs corps en servitude ;

pâles et défigurés, semblables à des

«quelettea vivans, ils ne se nouris-

saienique de racines d'herbe, ou de
pain détrempé de leurs larmes s

Ainsi pas&aient-ils leur vie, qui n'é-

tait qu'une longue mort, et quand
après les 20, les 30, les 40 années,

ils arrivaient au bout de leur course,

encore effrayés et allarmés^ ils se de-

mandaient les uns aux autres, et s'é-

criaient en tremblant ; pensez-vous,

hélas ! pensez-vous que Dieu se lais-

sera toucher et fléchir, qu'il aura
pitié de nos âmes

,
qu'il nous accor-

dera le pardon de nos péchés ? Pen-
sez-vous qu'à la mort nous puissions

trouver quelque consolation, que le

souverain Juge adoucira la rigueur

de notre jugement, pourrons-nous

enfin espérer d'éviter les horreurs

de l'éternité malheureuse, et d'avoir

un jour quelque part au bonheur
des Ëlus ? Quels sentûnens ? quels

exemp
être,

nous !
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